
Le Petit Messager du T. S. Sacrement. 297

a » »tmu

I Fleur Eucharistique |

La Bienheureuse Emilienne de Cerchis

A bienheureuse Emilienne, de la noble famille 
des Cerchis, naquit à Florence en 1219. Dès 
sa plus tendre jeunesse, on remarqua en elle 
un attrait spécial pour la vertu, en particulier 
pour l’humilité et l’abnégation qu elle prati­
qua toujours d’une manière héroïque.

Mariée à l’âge de seize ans, par obéissance, elle veilla 
soigneusement à ne pas laisser distraire son esprit par 
les vains plaisirs du monde. Elle demeura toujours fi­
dèle à ses exercices de piété et de charité. Souvent on 
la voyait se priver de ses repas pour donner à manger 
aux pauvres. Ceux-ci savaient qu’ils seraient toujours 
bien accueillis s’ils recouraient à Emilienne. A vingt et 
un ans elle devenait veuve.

Son père chercha, il est vrai, à l’engager de nouveau 
dans les liens du mariage, mais la résolution d'Emilieti- 
ne était prise : “J’ai déjà choisi un autre époux, ” ré­
pondait elle. Et elle déclarait qu’elle était prête à se 
jeter dans les flammes plutôt que de consentir à de se­
condes noces.

Devant une telle résolution, le père d’Emilienne n’in­
sista pas ; mais il voulut se venger. Il retira à sa fille 
toute la dot qu’il lui avait constituée au moment de son 
mariage et ne lui laissa que ce qui lui était strictement 
nécessaire pour sa subsistance.

Dénuée de toutes ressources, notre bienheureuse se 
vit obligée de restreindre ses aumônes. En même temps, 
ce père dénaturé lui assigna comme logement une cel­
lule étroite et retirée dans la tour du château.

Un jour il lui sembla entendre la voix de Dieu qui 
’appelait à la vie religieuse. Mais ses pieux désirs ne

:u i :


